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Une ferveur pour l'Antiquite
dans les jardins romantiques

Le classicisme et l'eveil du romantisme appor-
tent une nouvelle dimension au regard porte sur
l'heritage antique. Suite aux publications de
Winckelmann, les couches sociales cultivees sont
prises de ferveur pour l'Antiquite. Du medaillon aux
tasses en porcelaine de Wedgwood, tout est orne
de heros grecs et de Gräces romaines. Le

Parthenon et le Pantheon deviennent les modeles

par excellence de l'architecture. Les ruines d'Augst
ne servent plus seulement de carriere de pierres,
elles representent egalement d'abondantes sources

d'elements de construction antiques que l'on
extrait pour orner les jardins, les villas et les pavillons
de plaisance. Aubert Parent, architecte et sculp-
teur dont Louis XVI admirait beaucoup le talent,

developpe les projets les plus audacieux pour
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Fig. 17

L'architecte frangais Aubert Parent

fit construire une grotte avec des
colonnes romaines d'Augst pour le

« Jardin anglo-chinois» du fabricant
de rubans bälois Forcart-Weis.

Per l'istallazione del «Jardin anglo-
chinois» del produttore basilese di

nastri di seta Forcart-Weis, l'archi-
tetto francese Aubert Parent fece
costruire una grotta con colonne

romane da Äugst.

Äugst (voir p. 24). En raison de ses relations avec

la Cour, ce Frangais a du fuir les tumultes de la

Revolution et s'est refugie en Suisse en 1792.

Gräce ä ses visites des annees precedentes,

Parent connaTt la colonne qui a ete degagee ä

Grienmatt. Le fabricant de rubans Forcart-Weis, ä

qui le terrain appartient en partie, le Charge en 1794

d'effectuer des fouilles dans le but de decouvrir des

colonnes destinees ä orner ses jardins de riche

Bälois. A proximite de cet endroit, Parent decouvre

des fragments de marbre aux incrustations colo-

rees et un morceau de marbre richement decore,

qu'il fait transporter dans le jardin de Forcart-Weis.

Les projets de Parent deviennent de plus en plus

oses. L'ete de la meme annee, il veut encore effec-

tuer d'autres fouilles. Mais son idee de decorer les

jardins ou d'edifier un memorial pour l'ancien maire

de Bäle, Rudolf Wettstein, est rejetee par le Conseil.

Ermitage - ruines amenagees - parc archeologique.

Lorsqu'en 1801, l'architecte frangais Aubert

Parent se met en quete d'elements d'architecture au lieu-

dit «Grienmatt», il n'en est pas ä sa premiere fouille ä

Äugst. Le transfert des pieces ä Bäle, dans le jardin de

son commanditaire, l'industriel R. Forcart-Weis, oü elles

seront exposees, est une routine. C'est que l'interet de

ce citoyen riche et cultive pour les pieces d'architecture

romaines est grand: il est dans l'esprit du temps de dis-

poser des elements antiques dans des jardins roman-

tiques et de presenter fierement ä ses hötes ces fausses

ruines, temoins respectables de la splendeur d'une

culture disparue.

C'est au moment precis oü A. Parent et quelques-uns

de ses hommes tentent de transporter un grand tam-

bour de colonne que le malheur arrive: le bloc lourd de

plusieurs tonnes se met ä glisser et ecrase l'un des

ouvriers, qui n'est pas parvenu ä se mettre de cöte ä

temps. Bouleverses, Parent et Forcart-Weis y voient un

mauvais presage et decident de renoncer ä transporter

d'autres blocs architecturaux ä Bäle. En 1803, A. Parent

fait redresser le fragment de colonne sur place et y fait

graver une inscription ä la memoire des edifices romains

et des fouilles qu'il mena ä Grienmatt. Le temple en

ruines est debarrasse des broussailles qui l'envahissent

et amenage de fagon romantique, avec des sentiers et

des endroits oü s'asseoir. A. Parent organise un autre

parc de fagon similaire, avec un ermitage, dans les

ruines du theätre.

Jusqu'au milieu du 20e siede, d'autres ensembles de

ruines et leurs alentours seront amenages pour le public,

heureusement dans des conditions moins dramatiques.

Les exemples les plus importants sont le theätre, le

temple de Schönbühl, le forum et la curie, ainsi que le

mur d'enceinte de Kaiseraugst. Les parcelles concer-

nees sont acquises par des particuliers ou gräce ä des

fonds publics. Des fouilles de relativement grande

ampleur permettent de degager les structures romaines,

que l'on tente ensuite de conserver ä long terme gräce

ä d'importants travaux de restauration. De plus en plus

frequemment, des explications didactiques viennent

completer la presentation des vestiges souvent

relativement depouillee: on montre par exemple les phases

de construction successives. Au fil du temps, plusieurs

ensembles de ruines seront ainsi mis en valeur ä Äugst

et ä Kaiseraugst, qui fagonnent l'image du site moderne.

Completes par la Maison romaine et le musee, ces

vestiges contribuent ä faire de la ville romaine l'un des lieux

d'excursion les plus apprecies de la region.

A la fin du 20e siede, la frequentation des ruines se

modifie ä nouveau fondamentalement: face aux exi-

gences toujours plus grandes de communication, la

ruine perd sa valeur d'objet d'exposition en tant que tel

et est de plus en plus consideree comme un cadre

permettant de transmettre un contenu historico-culturel.

Des panneaux d'information et une signalisation deli-

mitent maintenant le perimetre du musee de plein air,

permettant au visiteur d'apprehender la structure de la

ville antique. Dans la zone oü se dressent les vestiges

de la porte de l'Est est installe le parc aux animaux

«romains». Sur le forum, une superstructure ä recheile

1:1 permet de visualiser la fagade du temple. A cöte de

la Maison romaine se trouve un lapidaire et, vis-ä-vis, a

ete amenage un «portail d'acces» ä la ville romaine

comprenant un jardin de sculptures, des panneaux

d'information, ainsi qu'un petit commerce oü l'on peut

acheter son casse-croüte. Par ailleurs, pour les fetes

romaines annuelles, les ruines representent toujours un

cadre pittoresque.

Aujourd'hui, Augusta Raurica n'est donc plus une accu-

mulation de ruines isolees, mais tend de plus en plus

ä devenir un lieu d'experiences. Les efforts recents

consentis pour la realisation d'un «parc archeologique»,

dont le concept general prend en compte les

interets parfois opposes de l'archeologie, de l'amena-

gement du territoire, des activites commerciales, des

communes et de leurs habitants, s'inscrivent dans

cette perspective._Seo/g Matter
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Vue aerienne de la curie, du forum avec la fagade

du temple, du theätre et du temple de Schönbühl,

en direction de l'ouest.

Veduta aerea : curia, foro con facciata del tempio,

teatro e tempio di Schönbühl da ovest.
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De la cour du roi jusqu'ä Äugst. Depuis la parution

des travaux de Winckelmann, les ölites raffolent de vases

grecs et de colonnes romaines. Ceux qui fönt partie de la

haute societe vont ä Florence ou ä Rome. C'est ainsi que

l'architecte, sculpteur et peintre frangais Aubert Joseph

Parent (1753-1835), qui a assis sa reputation ä la cour

de Louis XVI, se rend en Italie en 1784 et puise son

Inspiration dans les ruines antiques. II rentre ä Paris plein

d'idees, mais la Revolution le contraint ä quitter la ville en

1792. A Bäle, il fait la connaissance de Johann Rudolf

Forcart-Weis. Le fabricant de rubans le Charge de reame-

nager le jardin situe ä l'arriere de sa demeure, le

«Württemberger Hof». A Äugst, J. Forcart-Weis possede

bon nombre de terres: alors, comme les ruines amenagees

sont ä la mode dans les jardins d'apparat, il met sur

pied des fouilles ä Grienmatt. La chasse aux fragments

d'architecture antiques est fructueuse. A. Parent complete

la collection de son commanditaire avec d'autres belles

pieces, au nombre desquelles se trouvent des bronzes qui

comptent aujourd'hui encore parmi les plus beaux objets

d'Augusta Raurica. Seduit par les publications

d'Amerbach (1588/89), Schoepflin (1751) et Brückner

(1763), A. Parent a l'idee regrettable d'etudier plus en

detail les ruines du temple qui devait s'averer etre le

complexe de Grienmatt. Dans la conception actuelle, ses

travaux apparaissent plutöt comme du pillage que comme

de la recherche scientifique.

A la fin des fouilles, en 1794, il remet une etude detaillee

au gouvernement bälois, dans laquelle il argumente en

faveur de nouvelles investigations ä Äugst qui seraient

financees par la Ville. Les fragments d'architecture ne ser-

viraient pas seulement ä agrementer les jardins des

amateurs, mais aussi ä eriger des monuments pour des

bourgeois emerites, tel le bourgmestre bälois Rudolf

Wettstein (1594-1666). Afin de faciliter l'acheminement

des blocs antiques vers Bäle, il propose meme de

construire une machine pour transporter les colonnes.

Mais les autorites bäloises ne montrent pas d'interet pour

ses projets, une attitude que Parent attribue ä la periode

troublee que l'on connait alors. Comme son mandat ä Bäle

prend fin, il demenage ä Berlin, oü il est nomme membre

de l'Academie des arts en 1797.

Quelques mois plus tard, il est Charge de s'occuper de

l'amenagement de la partie meridionale du jardin de
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Forcart-Weis. II se fait dispenser ä Berlin et publie cette

annee-lä encore un «Essai sur le projet d'une maison

de campagne ä la maniere des Romains», un projet de

villa romaine situee au coeur des ruines d'Augst

amenagees en parc. II espere ainsi pouvoir y continuer ses

«recherches», vceu qui se realisera dans les annees sui-

vantes.

«Auprintempsde 1801 l'amateurMonsieurForcart-Weis,

ayant desire faire de nouveaux embellissements dans son

JardinAnglais... Reflechissantaussitötä la ressource des

materiaux antiques que me procurerait le territoire de l'an-

cienne Augusta j'etais assure de satisfaire le digne ama-

teur d'une maniere agreable», ecrivait-il dans son

«Memoire».

Le choix de son commanditaire se porte sur une grotte

romantique. En aoüt 1801, Parent obtient la permission

d'effectuer des fouilles sur des terrains proprietes de

l'Etat, ä ses propres frais toutefois. II s'engage en outre

ä reboucher tous les trous et ä y replanter de l'herbe. Une

fouille de trois semaines lui apporte des materiaux en

Süffisance et une partie de ces trouvailles ont ete utilisees

pour l'amenagement de la grotte. Dans le Bäle du 19e

siede, cette creation est une grande attraction. Elle fut

detruite en 1908.

Comme Schoepflin ou Brückner, Parent s'est aussi essaye

ä une reconstitution du sanctuaire de Grienmatt. En

1801/1802, il publie un dessin avec les donnees

detaillees des ordres des colonnes. En 1803, il mene ä

nouveau des fouilles qui se soldent helas par un accident

(voir p. 23). La soif de savoir de Parent ne s'eteint pas pour

autant. La meme annee, il envoie des souscriptions

jusqu'ä Bruxelles, Vienne ou Milan: pour douze livrees fran-

gaises, on peut participer au tirage au sort des

decouvertes (encore ä venirl). II fouille en differents

endroits entre le theätre et Grienmatt jusqu'en octobre de

la meme annee, mais sans succes. Degu, il doit ensuite

rapidement reboucher les trous. Apres cette tentative,

Parent quitte definitivement Äugst et retourne en 1813

dans le nord de la France, sa region natale, oü il meurt

en 1835, aureole de sa reputation d'architecte et de

professeur de renom. Karin Kob

Projet de maison de campagne dans le style romain,
par Aubert Parent (1753-1835). Precedant l'entree,
un portique ä quatre colonnes dont l'architecte
esperait recolter les differents elements en fouillant
le «Grienmatt».

Progetto diAubert Parent (1753-1835) per una resi-
denza di campagna di Stile romano. All'ingresso era
anteposto un porticato sorretto da quattro colonne.
Egli sperava di ricavare gli elementi architettonici
da scavi nel sito di Grienmatt.
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Fig. 18

Comme Schöpflin et Brückner,
Aubert Parent essaya de reconstituer

le sanctuaire de Grienmatt. A

l'arriere-plan, on voit le belvedere

sur le Kastelen et le Schönbühl

plante de vignes.

Dopo Schöpflin e Brückner, anche
Aubert Parent si cimentö con la
ricostruzione del tempio di
Grienmatt. Sullo sfondo il Belvedere
sulla collina Kastelen e la localitä
Schönbühl, coperta dai vigneti.

Decu, Parent part pour Berlin. En 1801, il regoit une

nouvelle commande de Forcart-Weis, qui lui

demande de construire une grotte de style roman-

tique. II dispose cette fois de l'autorisation de fouiller,

meme sur le terrain public, pour trouver des materiaux

de construction. Le sanctuaire de Grienmatt

est carrement pille: les colonnes, les frises, les

sculptures et les objets de bronze sont transportes

en partie ä Bäle, en partie dans le jardin anglais de

Wenkenhof ä Riehen. Parent, comme Schöpflin et

Brückner avant lui, est incapable d'interpreter cor-

rectement les structures qu'il degage. Ses dessins

de reconstruction sont cependant interessants pour
d'autres raisons. On voit ä l'arriere-plan le

Schönbühl, plante de vignes, et la tour de fortification

du Kastelen edifiee en 1689 pour defendre les

frontieres des Confederes du cöte de la vallee de
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Frick, autrichienne ä l'epoque. Selon les plans de

Parent, la tour aurait ete transformee en belvedere,

dans le style romantique Charge.

En 1803, un ouvrier de Parent se blesse mortelle-

ment (voir p. 23) et le Frangais doit cesser les

fouilles. En souvenir de ses travaux, il dresse une

colonne sur le lieu du sanctuaire de Grienmatt,

immortalisant ä cet endroit son mecene et lui-

meme, et il cree un parc romantique autour du site.

Les vestiges du theätre sont egalement transfor-

mes selon ses plans par leur proprietaire, le fabricant

de papier d'Augst Emanuel Brenner-Ehinger,

en un parc avec des balangoires, des petites tours

ä clochetons, des temples chinois et une terrasse

pour admirer la vue alentour. Cet episode repre-

sente une sorte de respiration profonde, d'arret

dans le temps. Pour la premiere fois, les tresors

d'Augst ne sont plus pilles mais proteges et mis en

scene, gräce aux achats de terres de Brenner-

Ehinger et de Forcart-Weis, ce dernier ayant acquis

tout le terrain du sanctuaire de Grienmatt. Jusqu'au

debut des annees 1880, les parcs sont entretenus,

meme de maniere modeste, et ils attirent de

nombreux promeneurs du dimanche.

Cependant, la passion des fouilles de Parent n'est

pas encore calmee. La meme annee, en 1803, une

souscription lui rapporte presque 900 francs et le

30 juillet il regoit l'autorisation de fouiller du

gouvernement. Les proprietaires sont cooperants et

quelques-uns se mettent meme ä son Service. Tout

semble aller pour le mieux. Parent entreprend

d'abord des fouilles ä Sichelen et ä Schönbühl, oü

il espere trouver le «capitole», mais sans succes.

Les ouvriers souffrent de la chaleur et de la

secheresse. Le chercheur change alors d'objectif
et fouille les thermes dejä decouverts en 1797 par
H. Huber, qui les avaient dessines et qualifies de

«bains de vapeur». Mais Parent doit constater

l'ampleur des destructions. II degage une piece

supplementaire et quelques pans de murs, mais ne

fait pas les decouvertes esperees et, degu, il aban-

donne. C'est en 1915 seulement que Karl Stehlin

fouillera le lieu de maniere exhaustive et qu'il pourra
etablir un plan complet des bains curatifs.

Stimule par les fouilles de Parent, la recherche de

tresors a egalement lieu ä Kaiseraugst, mais on ne

bute «que» sur de vieux murs et les travaux sont

bientöt arretes. Les jours de l'architecte frangais ä

Äugst sont comptes. La colonne qu'il a edifiee ä

Grienmatt devient le Symbole d'une ere de

mecenes riches et genereux, d'une societe mas-

culine elitaire, de cabinets de curiosites antiques

et de pillage effrene.


	Une ferveur pour l'Anitquité dans les jardins romantiques

